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saimon huiude et qui ne pourraxient pau 8éclivr leur foin sans le charrier
2sur (les terrs plus 4ICYêCS.

Cette année j'ai couvert mon silo avec ceiron 1 pied à 18 poucc-;
il( foin de mars haciî, et puis j'ai mis sur le dessus 2 à 3 pieds (le fotu.
dr mars entier. Pas do planches ni papier, C. D. TvLV..

(Traduit dle l'anglais par I. Nagant.)

L'clcvtigo des moutons pour la production do la viande.
(Suite et fin, voir No. dle sepicin ère.)

PAan GEo. MOcKBiRow. WAUicFsHA, Wis.
LE DEDISANa OxFRa.-Coûta $7.40 d'entretien, donna

huiit lbe. de laine qui, à raison de 3l5 cents la IL, rapporta
S$2.SO ; pesant 177 lbs, il f'ut vendu à 6 cents la lb., soit
.90î.62 eni tout; profit net: $6 02.

LE DESII-SANU 1,EICESTEflSIIIRE.-Coflta $8.10 d'entre.
tii, fournit huit lbs de laine, venîdue à 28 cents par lb., soit
S2.24 Cen tout;i ayant un poids vif' dc 198 lbs., il fut vendu à
5> cents par IL ou S9.90 e.i tout; profit net: $4.68.

L.E DEMI-SANG MERINO.-OoÛta $5.50 d'élevage, fournit
7 Iha de laine qui, vendue à 32 cents la lb. donna 82.94;
ayanit un poins vif de 145 lbs. et fut vendu à 5 cents la lb.,
tsoit S7.25 en tout, et donnant un profit net de $4.04.

LE MOUTON COMM.IUN.-Jae mouton indigène qui fut mis
crn expérience côte à côte avec les précédents eflta $5.00
J'entretien ; il fournit 5 lbs de laine qui, vendue à 25 cents
par lb ,rapporta $1.25 ; il peuait 1.50 lbs; vendu -à 5 cents
p r lb., .oit $7 50 ci) tout, il donna $3.75 de profit net.

LE DEM)I*SANO COTvswOLD.-Coûta 69.31 pour l'élevage.
produisit 1) lbs de laine, laquelle fut vendue à 28 cents la lb.
soit 62.52 ; il pesait 199 lâs et fut ve.ndu à raison de 5 cents
la lb. soit 89.95 on tout, et donna un profit net de $3.17

on peut voir par ces expériences que tous ceq moutons
donne un profit, et un beau profit. A l'égard des différentes
mracs, on peut tirer des conclusions pratiques. On verra que
ce ne sont pas les moutons les plus riches en laine qui donnent
le plus de profit, et pour choisir une rae dc moutons il ne
faut pas se contenter de t.onsidérer seulement le poids de la
laine et celui de l'animal.

PRODUCTION AVANTAGEUSE DE L.A VIANDE DE 'MOUTON.
-D)e ce côté-ci des frontières nous pouvonîs avec profit élever
des mîoutons pour la1 viande. Si on veut calculer ce que coûte
l'un des mîoutons dont je viens de parler, on trouvera, ainsi
que je l'ai fait, on trouvera que la dépense mienne pour Pèéle-
V gec de ecs moutons était de 21-, cents par livre. Si nous
pouvons élever, ici dans le NViscousin, des moutons à ce prix,
q tle vendre à six cents par livre, prix atteint facilement l'an
dtrnier à Ohioo,--nous faisons un bon profit.

Quant à nîoi, dans les conditions actuelles, j' aimerais au-
tant essayer de cultiver le blé, l'avoine et le seigle pour la
paille, que de m'efforcer à1 élever des moutons pour le laine.

PROFIîTS DONNÉS PAR LES JEUNES AGNEAUX.-J'ai quel.
ques agneaux Oxfords qui sont nés la prenmière simaine dc
mtars, je pense; âgés d'environ 2.3 ou 24 jours, î pesaient
juste avant dc venir ici, de 32 -1 32- lbs chacun. Les agneaux
Slropshtires sont d'une semaiue plus jeunes et pèsent de 20 à
"11 lbs; les Soutlîdowns or£t à peu prôi le même poidg. Au
suj,:t des qualités dc race de ces moutons, je dirai que nous
moun% 38 brebis entourées de 54 agneaux pleins de santé et
de vigueur. Je ne sais paus ce qu'ils vaudront, mais les ainnées
piécédentes, dans cette partie de notre pays, des agIneaux qui
pesaient 40 lbs vers la fin de mars et le ler du mois d'.tvril.
ont été vendus aux boucliers de Milwaukee de 83.50 à $5 50,
et quelques fois môme un peu plus.

AnRGENT GAGN4É PAR L ÊI.EVAOE DES MOUTONS -Je crois
qu'il est possible pour les cultivanteurs du comté de WVtukesha
d' -laire de l'argent en .il.3vant des moutons, muais pour cela,
nous devons avoir, je croisa, les meilleurs types en précocité, en
imitant eni cela les producteurs et éleveurs de boeufs et de pores.

je croio. que nous ne devons pas agir comme nous le faisons ha-
bituellemiacnt, e'n gardant un mouton jusqu'à ce qu'il ait 3
ins et comptant sur sa laine pour payer les; dépensejs ducs à
-on entretien, cachaque année que nous le gardons le met
en dette vis.à-v*i de nous, et lorsque nous la vendons, nous
ivons à1 en tenir compte et il ne nous laisse guère de profit:
nais si scn entretien ne dure que du 2 à 14- mois, nous trou-
verons du profit dans un agneau dc bonne race et bien nourri.

DISCUSSION.

M Gordon.-Oomnîent çourriu.z vous obtcnir que les Amé-
rîcaînq mangent plus de viande de mouton ?

MX. iMecKerrow.-Donnez leur du meilleur mouton. Il y a
un mer sieur ici, dans, cette salle, qui m'a dit qu'il était ha-
bitué aux ": mérinos," mais qu'il n'aimait pas la viande de
mouton. *l'été dernier il eut l'occasion de goùter nu mouton
Down, et il ordonna au boucher de lui en donner encore ;
mais celui-ci lui fit répondre qu'il ne le pouvait pas, qu'il n'y
en avait pas assez lans le pays.

14. Fleing. - Pensez-vous qu'il soit bon de laver la laine
sur les; moutons?

M. MlcKerrow.-Non, Monsieur ; je pense qu'il faut les
tondre sans les laver.

M Clintoi.-Est-il possible de se faire avec avantage,
'le l'élevage des moutons, une spécialité, sur une terre valant
$100 par acre, et de gagner une honnête existenee en vend.ant
eoit 1% laine, soit la viande de mouton ou bien les deux ?

M. HcKrrrow -Je pense que oui. Ces expérieces que je
vý-2ng justement de vous rapporter miontrent qu'avec trois de
ces demi-sangs, le profit net était de 36.00 et plus par tête.
Xývec 6 moutons, votre gain de $6.00 par tête s'élèvera à1
:336.00 net.

M. Hiraîin Smitl.-Ceci était bon pour les cinq ans passés;
aIux prix actuels de vente, la laine et la viande de mouton
atteuindr.tient-ellcs cette valeur ?

M. MoKerrow.-Sur nos marchés, le bon mouton se vend
plus cher -tujourd*iui que pcndant les C) drnières années.

M. Snitlî.-Pourriezvous gagner votre vie dans une ferme
de 80 acres,, avec l'élevage des moutons ?

M. MeKerrow.-J'e-sayerais bien volontiers. Je pirlais
cependant de l'élevage des moutons combiné avec d'autres
moyens.

Question. -Laissez vous vos moutons s'approcher du sel en
tout temps ?

M. MieKcerrow.- Oui, toujours.
M. Ainsworth -Qu'est ce qui coûtera le plus et qu',ýst-ce

qui vaudra le plus, deux moutons Merinos qui produit ot
25 lbs de laine, et pèseront une centaine de livres chacun, ou
un nmouton .1 laine eourte qui pèse 200 lbs,. et donne 8 ou 10
lbs de laine ?

M. MceKicrrow.-D'abord, ces 200 lbs de mouton à laine
courte donneront plus que cela en laine. Je peux vous en
montrer qui donneront cen moyenne au dessus de 12 IL de
laine. Je pourrai, je pense, gagner au tant d'argent avec la
brebis de grande taille qui élèvera deux bons agneaux (les-
quels me donneront dix piastres) tandis que si votre Merino
cri élève un seul, ce sera à mon avis déjà un beau résultat.
(Counttry Gentleman, traduit de l'anglais par Il. N'uagant.)

Production d'excellentes vaches canadiennes.
On nous écrit:
1 Quelle est la production anntuelle de lait, en moyenîne, d'unîe

Ibonnei vache canadienne bien ntourrie?1
liÉ.-fle 6 000 à 7,500 lbs. de lait par année.
2. Quelle quiant ité de lait par 100 lbs. de foin représente cette

production ?
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